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«Le Gouvernement du Burundi en partenariat avec 
les bailleurs de fonds a élaboré une stratégie agricole 
nationale et un plan d’investissement national. Dans 
cette stratégie, il y a un axe d’intervention qui concerne 
la promotion et la diversification des filières.

Le Programme de Développement des Filières « 
PRODEFI » a été lancé officiellement en février 2011.  Ce 
Programme a couvert 7 provinces (Bubanza, Cibitoke, 
Gitega, Karusi, Kayanza, Muramvya, Ngozi) sur un 
ensemble de 32 communes, sous le financement du 
FIDA, OFID, PAM, le Gouvernement du Burundi et les 
bénéficiaires pour un montant global de 72. 996. 395 
USD.

Le PRODEFI a articulé son programme autour de 
3 composantes techniques: la valorisation et 
renforcement des filières; l’accroissement durable 
du capital productif et renforcement des capacités 
institutionnelles des acteurs des filières et 
l’amélioration de l’emploi durable des jeunes ruraux.

Les activités du PRODEFI ont consisté à la fois au 
renforcement des différents maillons des filières: 
l’intensification de la production de la matière première 
pour l’agro-industrie et pour la sécurité alimentaire des 
populations, mais aussi la postproduction notamment 
la transformation, le stockage et la commercialisation 
afin d’améliorer à la fois la sécurité alimentaire et les 
revenus des ménages. 

Le développement des nouvelles filières a été un 
travail intense. Nous y avons travaillé et étroitement 
collaboré avec tous les partenaires: les populations 
bénéficiaires, les organisations des bénéficiaires,  
les structures d’encadrement du gouvernement, le 
Ministère de tutelle et l’administration territoriale. 

Mon équipe s’est donné corps et âme et je peux dire 
que les résultats par rapport à ce qui était prévu sont 
à plus de 90%, d’autres à plus de 100%. Je voudrai 
vraiment les remercier.

Les objectifs du PRODEFI étaient de réduire la pauvreté 
et améliorer la sécurité alimentaire en milieu rural grâce 
au développement des filières agricoles prioritaires 
(riz et lait) et six autres filières secondaires (maïs, 
manioc, haricot, soja, arachide et pomme de terre) en 
faveur des petits exploitants pour qu’ils améliorent 
leurs conditions de vie. 

Après 10 ans de mise en œuvre, les actions du 
PRODEFI  ont  touché  directement 124.930  ménages 
de  Février 2011  à Octobre 2020.  La mise  en  œuvre 
du PRODEFI a contribué  à la réalisation des  objectifs 
de  Développement  Durable et  du  Plan  National  de 
Développement.

Le programme a utilisé une approche participative qui 
permet l’appropriation et la pérennisation des acquis 
par toutes les parties prenantes.»

Jean Paul BITOGA
Coordonnateur du PRODEFI 
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Les activités de la composante ont contribué au 
renforcement de la productivité agricole, d’élevage 
et au renforcement des capacités managériales des 
organisations de producteurs pour la valorisation et la 
commercialisation des produits des filières promues 
par le programme. 

Le PRODEFI a réhabilité et aménagé des marais. 
L’introduction du SRI a permis l’augmentation  des  
rendements tout  en  réduisant  la quantité des 
semences (de 60 kg/ha à 12 kg/ha).

Le taux d’augmentation des rendements rizicoles dans 
les marais d’altitude est de 80% (les rendements ont 
passé de 1,5 tonnes/ha à 5 tonnes/ha) tandis que le 
taux d’augmentation du rendement rizicole dans les 
périmètres irrigués de la plaine de l’Imbo est de 30% 
(de 4,5 tonnes à 6,5 tonnes/ha). 

L’introduction des techniques culturales modernes, la 
distribution des semences et l’acquisition des animaux 
à travers la chaine de solidarité communautaire bovine: 
6.198 vaches distribuées et 7.930 veaux remboursés 
par les bénéficiaires ont permis une augmentation 
des rendements des différentes cultures dont le maïs 
hybride qui est passé de 1 tonne à 5,9T/ha, de 0,8T/
ha à 2.5 T/ha pour le haricot nain, de 1,5T/ha à 3,5 T/ha 
pour le haricot volubile. …

La certification foncière 

Le PRODEFI a appuyé 13 communes dans la mise 
en place de 85 guichets de certification foncière. 
Initialement, le programme prévoyait de délivrer 10.000 
certificats, au 31 septembre 2020, l’on dénombre 
35.302 certificats délivrés aux propriétaires des terres. 
La certification foncière contribue à la diminution des 
conflits fonciers et peut servir d’hypothèque auprès 
des Institutions de Microfinance. 

De juillet 2019 à juin 2020, 81 détenteurs de certificats 
fonciers ont bénéficié des crédits d’un montant total 
de 158.880.000 FBu.

Joseph  GAHUNGU
Responsable de la sous-composante “Intensification 
de la production agricole et de l’élevage”

COMPOSANTE : 

« Accroissement durable du capital productif et renforcement des 
capacites institutionnelles des acteurs des filieres »

Pélagie BARICAKO 
Rizicultrice du marais NYAKIJIMA 2
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La protection de l’environnement 

Les interventions du PRODEFI ont contribué à l’amélioration 
de la protection de l’environnement grâce au reboisement 
des sommets dénudés, la promotion des foyers améliorés 
pour diminuer la pression sur les ressources forestières, 
l’installation des courbes de niveau, l’aménagement et la 
protection des bassins versants (40.820 ha sur 36.061 ha ont 
été protégés contre l’érosion). Sur 3.300 ha prévus, 4.546 ha 
de micro-boisement ont été installés. Grâce à ces activités 
d’aménagement, il y a eu création des emplois rémunérés à 
14.363 jeunes.

Exploitation modèle économiquement rentable 

Le PRODEFI a introduit des pratiques innovantes dont 
l’identification et l’encadrement des agri-éleveurs qualifiés 
d‘Exploitants Modèles Economiquement Rentable “EMER”. 
L’approche EMER est une innovation pour transformer 
l’agriculture de subsistance en une agriculture familiale et 
commerciale, professionnaliser les exploitants agricoles, 
rendre le milieu rural attrayant pour les jeunes générations 
et créer un milieu de vie agréable tout en sauvegardant 
l’environnement et la bonne gestion des ressources 
naturelles. 

Le PRODEFI a déjà encadré 1.664 exploitants modèles. 
Cette pratique est mise à l’échelle par d’autres projets et 
programmes financés par le FIDA au Burundi.

Bassin versant aménagé de la commune Muruta-Kayanza6 7



Ouvrage d’irrigation / Marais de GASHAYURA

Le marais de GASHAYURA n’était pas fertile. C’est après son aménagement par le PRODEFI qu’il y a eu des 
changements. Nous avons eu des champs écoles de démonstration de bonnes pratiques et d’expérimentation 
des semences. Les rendements ont augmenté et le mode de vie des exploitants de ce marais a été amélioré. “ ”

Au milieu : NDARUSEGUYE Pascal 
Président des Exploitants du marais de 
GASHAYURA
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Avant, il était impossible pour un exploitant de marais d’avoir un million de francs burundais sur ses 
ventes de produits agricoles. Mais aujourd’hui, tu peux rencontrer quelqu’un qui affirme avoir construit sa 
belle maison grâce à l’argent généré par la culture du riz, grâce au PRODEFI qui a aménagé notre marais.

Des riziculteurs amènent leur récolte de riz à la coopérative ABATAZERINZE, Province Ngozi.

“ ”
Ingrid KAZOVIYO
Membre de la Coopérative des Agri-éleveurs de Mitakataka, Province Bubanza  10 11



HAKIZIMANA Gaudance
Exploitante du Marais NYAKIJIMA 2, Province NGOZI

Le PRODEFI nous a appris des techniques agricoles modernes, puis nous avons renoncé à nos anciennes 
pratiques. Avant les appuis du PRODEFI, je faisais une agriculture très désordonnée, aujourd’hui, là où j’ai 
300 kilogrammes de haricots, j’y récoltais entre 40 et 50 kilogrammes, c’est un exemple pour vous montrer 
combien j’ai fait de progrès. 

“
”

HAKIZIMANA Gaudance et sa fille.
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Maintenant, ma famille a une bonne santé. Grâce à l’élevage, mes enfants consomment du lait et prennent 
3 repas par jour, ce qui était impossible avant le PRODEFI. Ils ont un poids normal par rapport à leur âge 
contrairement à la période d’avant l’acquisition de la vache. Je peux affirmer que c’est grâce à la vache que 
mes enfants ont amélioré leurs notes à l’école.

Céléus SINZUMUSI
Agri-éleveur modèle, Commune Muruta, Province KAYANZA  

“
”Eric NDAYISABA, 

Agri-éleveur modèle, Commune Rugazi- Province BUBANZA14 15



Aménagement des bassins versants de la commune Muruta, Province Kayanza.

La récolte de la pomme de terre, 
Commune Muruta- Province KAYANZA
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Je dirais que le PRODEFI m’a trouvé dans un dénuement indescriptible. Moi et mes trois enfants vivions 
dans une très petite maison avec une toiture en paille. Grâce à cette vache, j’ai pu construire une maison 
avec une toiture en tôles, j’ai même pu m’acheter des portes et des fenêtres en fer et cimenter toute la maison. 
Je tire un grand profit de cet élevage, que ce soit à travers la vente du lait, la fumure ou quand je décide de 
vendre une vache. Le PRODEFI a relevé ma tête.

Rose SINDAYIHEBURA
Commune Mpanda, Province Bubanza.

J’ai un enfant qui fait ses études dans une université au Rwanda, avant cet élevage, je devrais vendre des 
terrains cultivables pour couvrir les frais scolaires. Mais aujourd’hui, la situation a changé. Je vends ma 
production laitière ou une partie de ma récolte. Si je vends seulement deux bananes, j’ai au moins 25.000 Fbu, 
sa scolarité n’est plus un souci pour moi.

Maurice SABUWANKA
Agri-éleveur, Province CIBITOKE

““
””
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Nous avons demandé le certificat foncier, 
ensuite nous sommes allés demander un 
prêt auprès d’une microfinance et nous 
l’avons reçu dans un délai relativement 
court. Grâce à ce prêt, nous avons acheté 
une décortiqueuse et une moto. Les deux 
investissements génèrent des revenus et nous 
avons remboursé le prêt sans problème.

Emelyne IRANEZERA 
Commerçante, Commune Musigati, Province 
Bubanza

Mes congénères me regardent et disent: “c’est 
formidable, elle a reçu une vache!” Il n’y a pas 
longtemps, aucun Mutwa n’élevait de vache. 
Actuellement, je me considère comme un modèle.

Rose KABASHINGA
Agri-éleveur, Commune Shombo , Province Karusi

“
”

“

”
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Champs de maïs hybride, Commune Matongo, Province Kayanza.

J’ai commencé à fréquenter les champs écoles paysans avant l’obtention de cette vache, j’attendais 
impatiemment mon tour dans la chaine de solidarité communautaire. Si je repense par exemple à l’état de la 
maison dans laquelle nous vivions, je constate que le PRODEFI a transformé ma vie. Je pouvais cultiver plus 
de 6 ha, mais c’est à peine si je pouvais récolter 150 kilogrammes de haricots ou de maïs. Depuis que je fais 
l’élevage de bovins, je peux avoir facilement 600 kilogrammes de haricots et plus d’une tonne de maïs. 

Sandrine NIYIBIZI
Agri-éleveur de la Commune BUGENDANA, Province GITEGA

“
”
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Depuis que j’ai reçu une vache de la part du PRODEFI, mes sources de revenus se sont diversifiées. J’ai 
une production laitière de 26 litres par jour. J’ai une bonne quantité de fumier d’étable pour la fertilisation 
et une bonne production agricole. J’ai acheté plusieurs parcelles grâce à cet élevage. 

Jean-Marie NSENGIYUMVA 
Agri-éleveur, Province Ngozi

“
” Louis NAHAYO

Coopérative ABAHIZI Business Company, 
Commune Mbuye, Province Muramvya24 25



COMPOSANTE : 

La valorisation et renforcement des filieres

Dans l’ensemble des filières, le PRODEFI a permis 
la création de 69 coopératives, dont 60 sont déjà 
opérationnelles. Grâce au travail du PRODEFI, 7 produits 
financiers ont été initiés auprès des microfinances 
et des banques. Le PRODEFI a facilité la création de 
15 plateformes des acteurs sur les 20 prévus. Pour 
les infrastructures de collecte, de stockage, de 
transformation et de commercialisation, le PRODEFI 
a réussi à mettre au point 139 infrastructures sur 95 
prévues. 

Les agriculteurs ont été formés pour améliorer leurs 
capacités organisationnelles et managériales pour 
qu’ils puissent faire face aux autres acteurs des 
filières. Les coopératives sont aujourd’hui en mesure 
de négocier des contrats avec des opérateurs privés 
souvent plus rodés. C’est aussi grâce aux différentes 
formations que le PRODEFI a pu mettre au point 
le mécanisme des 4P (partenariat- public-privé- 
producteurs) spécifiquement pour les filières laitière 
et rizicole.

Pierre NDIKUMAGENGE
Responsable de la composante “Valorisation et 
renforcement des filières”

Coopérative TWUNGUBUMWE, Province Cibitoke
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 Nous avons acquis beaucoup de connaissances en matière de développement économique des ménages. 
Notre collectif réunit les agriculteurs et les commerçants. Ce genre de partenariat est bénéfique pour tout le 
monde. Aujourd’hui, un agriculteur est à mesure de négocier un bon prix pour sa production. 
Le commerçant s’intéresse désormais à l’encadrement des agriculteurs pour qu’ils produisent plus.
 
Apolline YAMUREMYE 
Représentante des riziculteurs, Commune Ruhororo, Province Ngozi 
 

”
“

Mini-rizerie de Muzinda, Province Bubanza 
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Les membres de la Coopérative 
ABIZERANYE ITEKA RYA 
MBUYE, Province Muramvya

Faire partie d’une coopérative est très bénéfique pour les agri-éleveurs. Chaque membre de la coopérative a 
droit aux intrants agricoles et aux crédits solidaires.

Marie-Suzanne NDAYIRUKIYE
Trésorière de la Coopérative ABIZERANYE ITEKA RYA MBUYE

“ ”
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Les collecteurs de lait amènent la livraison du matin au centre de collecte de lait, 
Commune Gashikanwa, Province Ngozi

Conservation du lait dans les tanks de réfrigération au centre de collecte de lait, 
Commune Gashikanwa, Province Ngozi32 33



Cette coopérative existait avant l’arrivée du PRODEFI, la quantité du lait collectée était très faible. Le 
PRODEFI nous a appuyé en matière de renforcement des capacités sur les techniques d’élevage, la collecte, 
l’hygiène et le contrôle de la qualité du lait. Notre coopérative collecte 12.000 litres de lait par jour contre 
100 litres avant l’appui du PRODEFI. Nous avons un partenariat avec  ABAHIZI Business Company.

Léonard NDAYISHIMIYE , Président de la Coopérative des éleveurs UHIRAZIKAMWE

  
 

“
”

Le partenariat que nous avons avec la coopérative des éleveurs est un partenariat gagnant-gagnant. Avant 
que nous commencions l’achat du lait à la coopérative, elle enregistrait des pertes liées au manque de 
marché d’écoulement et au manque de capacité de conservation et transformation du lait. Actuellement, la 
coopérative a une bonne santé financière et les éleveurs sont payés deux fois le mois .
 
Jean-Marie Aimé NZOYIHAYA
Directeur de la mini laiterie ABAHIZI Business Company, Commune Mbuye, Province Muramvya 
 

”
“
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Avant les appuis du FIDA dans la filière laitière au Burundi, nous avions beaucoup de difficultés à collecter 
le lait et le faire parvenir à l’usine. Grâce aux Centres de Collecte de Lait, mis en place sous l’encadrement 
et le financement du FIDA/PRODEFI, nous avons commencé à avoir le lait suffisant pour produire les 
différents produits laitiers. Nous ne sommes plus obligés d’aller au Kenya ou en Ouganda là où nous 
pouvions avoir les quantités souhaitées.   

“
”

Chadri NDIKUMANA
Directeur Commercial de Modern Dairy Burundi

Camion de transport de lait que le PRODEFI a offert aux Coopératives des éleveurs
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Village  d’aquaculture intégrée de MUGERERO soutenu par le PRODEFI 
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Emplois des jeunes ruraux (EJR)

COMPOSANTE : 

Depuis juin 2013, le PRODEFI a exécuté une 
composante pour la création d’emplois pour les 
jeunes ruraux (EJR). Les interventions de l’EJR 
avaient pour cible des jeunes ruraux de 16 à 35 
ans. 

La composante a appuyé les initiatives 
individuelles et collectives en matière de création 
de micro entreprises et activités génératrices de 
revenus. Ainsi, 8.030 jeunes ont été formés sur 
6.500 jeunes prévus. Ces jeunes ont créé 368 
micro entreprises rurales sur 323 prévues. 

Au terme du PRODEFI, 18.652 emplois ont été créés 
contre 16.000 prévus dans le secteur agricole 
et non agricole. Cette composante a initié des 
activités innovantes et a donné des résultats 
satisfaisants.

Benoît NDIKUMANA
Responsable de la composante “Emplois des jeunes 
ruraux (EJR)”

Juliette NDAYISENGA, 
Tailleur au Marché central de NGOZI, Association Dushigikirane 
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Avant ma première formation sur le module Gérer Mieux Mon Entreprise (GERME), je travaillais à perte 
et je prenais beaucoup de risques aussi. Le PRODEFI/EJR m’a ouvert l’esprit et j’ai appris comment je peux 
bien gérer mon entreprise. Aujourd’hui, je fais l’épargne régulièrement, même en cas de sinistre mon 
capital ne sera pas touché. 

Eliezer NKORERIMANA
Fabricant de savons liquides, jus de fruits, farine,  Commune Mwumba, Province Ngozi

“
”

Mes parents sont des éleveurs. Souvent une quantité importante de lait restait invendue, donc perdue. 
C’est à partir de ce constat que m’est venue l’idée de la transformation du lait en fromage. Grâce à EJR, j’ai 
participé à la formation sur le module Gérer Mieux mon Entreprise “GERME’’. La formation m’a permis de 
développer un plan d’affaire, ce que je ne pouvais pas faire avant.  

Vanessa ININAHAZWE
Fabricant de fromage, Province Ngozi

“
”
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C’est grâce aux formations et au coaching des équipes de EJR que mon atelier de menuiserie est prospère. 
Je diversifie mes investissements, je me suis acheté mon propre moyen de transport et j’en suis fier. J’ai 
réalisé mon rêve.

Epitace HAVYARIMANA, Province Ngozi

  
 

“
”

Après mes études en maintenance informatique, je n’ai pas trouvé d’emploi. EJR m’a octroyé des porcins et 
je suis devenu un éleveur.  Grâce à cet élevage, j’ai acheté une parcelle et j’ai une boutique des aliments du 
bétails.

André NSAGUYE, entrepreneur en élevage de porcins 
 
  
 

“ ”
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Wilbert DUSABE est un ingénieur en électromécanique, il a développé une entreprise qu’il a appelée 
« La maison du fermier ».  Avant sa rencontre avec le PRODEFI, il avait un plan d’action sur 2 ans. Par un 
heureux hasard, EJR l’a ciblé, puis formé. Aujourd’hui, il a 8 employés à temps plein et a pu réaliser en 6 
mois, ce qu’il avait planifié d’accomplir en 2 ans.

Wilbert DUSABE, initiateur et propriétaire de la Maison du fermier 

“
”
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Site web: www.programmefidaburundi.org
Facebook: programmefidaburundi
Twitter: @progrfidabdi


